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PRIX DES ANNONCES.
siuiigunesetsu-dewous,premieicinsr-

ti ccia. a.4do.. . . . . . . . . . .. s a

.... .. . . uTnutinueiie lemrubueju., iequart ud prix

ViiSQl àlouer demandé.
ES SoumssaorS cAcIterT.ES adressées au

s éeromut reçues à ce butreau jus-
quà LeaUDt le ot de JUILLET prochain,
endossées: Sounission pour la hivnuison

d'a) viis io eetl nes Phares" iouir leloe d'une gadlette, Srhooner ou 'nnu

îteamcer, pour livrer aux phares respectif.
rc-dessous mnentionnés, les nrticles requis
poin leur entretien et réeparations durantu ii

an.
LAC ONTAUO - Nitne tile Point,

FaIse Docks, Point Peter, lresqu'ie, Cci
lanacd, W'hitly Ilarbour, Gibraltar Poiat,

Qeca's uhurt, Torouto, Oakville, Burling-
tati Day Camal undI Put Dalhousie.

LAC l'EJl-Port aitland, Moluawk
Island, Port Dover, Long Point, Long oint
Lighut Slup, Port BurwNell, cort Stanley,
lgoiudét muand l'elé Islaid.

IVIÈRE DU DÉTROIT-Bois blanc.i
LAC ST. CLAI-tiviéro Tamise.
Les articles a thn livrés cousiaeit nipri-

ru ilelleet uts .55 ga lons <l'hiuu le, 116
barils île coke, 14. barriques nie 50 gailois
ce fer blacu, 20 brocs de - guallons enu fer
bhunue, 20 bari lad(e ciment, 4 barils le lain-

pes etc. 10 couverts de lampes, une forge
nilatume, 70 petites boutes et 1000 pieds de

Des lots et la pensiotn seront requis pour
trais houn cites, et l'assstanei dcu cpitcinue
et de l'equ i page serout re<uis autut po u r

re les réîuraions que pour la ivrautu
aes Lra. Le vaisseau doit être solce,
fart, et cin bon iordre', jaugeunt pas moins

J uiule et dix toiuneeux, et duit êtru
l't a prendr' les articles eut question à soi
luiad à Kiigston vers le 20 jitilet prochain.

Lessoumisliconus doivent mentionner unei
ssoiicec' ronde piuir la livraison des articles

aux dilcrnuits palures, ui taux par jour pour
surie tandis que les réparations seront fltes
et le tauxc tit li par haril pour les articles
a mapporter à Kingatonu.

(tn ie fera aucune oijection à ce que le
visseaull prenne du fret pour des puts qui

t t ans les c i. heurs es plicres.
Deux surités o utcautions seront reuises

i clan l'entier aecuipliisseueit du contrat.
Aucune autre inforiuation requîsa' leut

ar obit'ue 'u sadremanit, mutai ac itai cii
a MC nIV : ilà hiigaton u pilirelier ui tdix

dr J1uilet ou à ci nbureau.
[':Ir ordre,

TlllU.\iAS A. 1B;L\s,
Stv. Trac. Pub.

pa'ccrteimen't )
aes 'î'reanux hblies.
lontrciéal QI jiliul'ils .

l\liré;i, 3 Juin 1Il.
V 1IS PUiI ti'C-t ;ar le prâsenat donné cule les

- Lits compssant l Vage d'Elgini,éement
établi, le quelle se c'mp die li moitié sud hu lut
aelhtsinivedcu Clergé, No. Il du Se. rcuug du ''asvltin
ala du >S11t1onu, cs 'le Conté ch Misisqusi. L.

Cantnn nis en vetma lu ou apuns le PREMIER
AO' sipochain, ait prix eLiaux conditions ci-après
inaioanées, par olius J l , eycuyer, l'Agout

Local à F"relicsburgli, iqui l'ous devra s'adresser.
PRix-.i courant chaque Lot

Conditions de vente.
Ia es lntos seront pris d'après le contenu

ieritié dcans les doeuments pblies.
Les Occupalts de bonne foi avant larpen-Il5CL ont maildroit leîprésemption.

Z. bi ci écuescilement du prixd'aelit de-
1;a être payi comptant, le reste sera pac-alao ent
neuf versements égaux anuiels, d'un Jdiei elchua-
que, au Premier Janîvier, avec intérêt dtii jour de lit
scute, le prernier devantu se faire au puremier Jai-

4acu slvi a succ1 le jouir de li Vente.
4 ' -- Il tue sotepes uçi le Srrip eos payemoua1t

t poirs, ou 'adressant. a Ageisai mn-
inite, connailre la position et lia contenance le
chaiue lot, et obtenir tous au:res neigneentsDlatifs.

*Ui insiettion ipar semaine, jusqu'au iemps
aIr l Vtec i en iraçatS. dauns La Iierve et La

iaadieunne.-5 juin.

SOURCES DE VARENNES.
f Soudtsignée ayact pri des arrangements avec le

Lprlriétaire dus SOUtCEtS de VAIENN[ES, an-cases aus îubliea qu'elle tiendra 'ilOTIEL d ces Sour
'(,duriinct LA SAISUON de l'té pour faciliter ceux qui

urtelt ler pendccatr lseaux.
tiendra rcîsttetu tutes uusortes de rafraichise-

n et une bourne table pour ceux qui visiteruit les
baure%

Miteat, 12juim-tm.
ANG. ST. JULIEN.•

Feuilleton de la Revue Canadienne.

UNE ASSEMBLEE DElUBERANTEN
Uune remarque profonde à force d'être sinple

et naturelle est celle-ci cQue notre pays de
France, le plus spirituel et le plus civilisé de la

AUX ENTREP RENEURS. terre, est on tèmeten'ps le plus riche d'exa-

fESSOUMNIIssluONs ncreséesau Soussirnd et en- gérations et de ridicules." Les extrèmes so
> d"'sessouissiinic pour Bassins," seront reues touchent.

juqu'à SANI ,le le l7du corat, pour FalE I.Es Sans remonter aux temps d'Erasme, l'auteur
quAiî des ta,'i Wr.rtxea et St. fAuRIEu. du de l'Eage île la folie, ou ut sarcastiqune Liabe-
CANAI. du t.ACIttNIC,suivant tes ptaiet spécinnti-fest'- .d

ouis quiassuint êre Vu et ramliîné tics buureaunOÙl'on lais, l'auteur des Songes drialtiques, sais par-
pcîurra se procurer d'autres details ainsi que des rania- ler de Callot, l'illutre caricatîuriste, comptez
es d souniisioni. seulement depuis la ci-devant glorieuse révolu-

Par Ordre, tion de juillet combien le caricatures et le cari-
TtIl3MAS A. BEI'LtY,

Sicerétaie. caturistes : caricatures politiques;, caicatures
Déparrmentdle, économistes, socialistes, artistlies, canrca.uires
Traail 'aiec, industrielles et littéraires ; les Moyeux, les Ru -·

7jui¡ it- bert Macaire, les Béotiens, leu roatiqtiue5 les
journaux, la Cariculure, le C/wriari, lh Cour-
satire, le Petil Homme rouege, joignaimt, quelques-

CANAL DE CHAMBLY. tus, au pamphlet dii crai ole pamphlet d la
VIS est par le présent donuicé cuite, dict l'intention plume. Quelle moisson de vices et de ridieules !

l de rencontrer ls inéreteat dtcoammîerce, les Comn- Ici sont les Omuar de la lIgislationi et les enupi-
missaires des TîuvUx ttC5 ont cocsenuti deru- riues île laplitique. Vous trouverez aileurs
culer 'époque deia cloture du CANAL de nisilAteLriY.
.umi,'ISANiI te Cd jour de SEP'TE utEprachinu les Sosie ic Danton, les Tnissout ide la rîpu-

auquitjour l'eau ura retiré' lii dit Canal qui re.tera biiue, les don Quilchte( le la patrie, les ]lii-
rerié jusqu'au 20 jounr dudit mois. unjnuus saocialistes. Tras leu d'enutre eux ot

tar OrdrA, A des ryanes, mais tus icnlt des intérêts. Oui
Seirétaire. propose avec audace, oi soutient avec intîole-

Dipartecut des ranece Ce dont souvent un se muutîcctte au fction dît
.rIaîvaux Publics' uji sept I cmur. Trauisactioa de conscience, triisacc.ionsii

sjtn ISIs d'estoimiac, guerre de plumes, alliance de cir-
__constance', générosité d'emprunt, fraterniiti île

no, enhouisiii e u iroil, dévuuiemetii't à
TAlBLEAU CÉLÈBRE, froia, d'eueent à l'heure, cumueacelu ui

-r lîfiacre ; iule le comdies, (le i< tra-
LA VENu S E T L E T E T I E N . ers,îe de vices éîîmanant de cette ivihiaicic

C1culabrTaas ,,la irisascu'h d P'ar c1ui a été si en proie à elle-mêmèuuîe, qui multiple de la <ai et
j 2emetacuL cicdmiré et ui areçu saupitiement l calde la vguetieur nécessaires pur se corriger iii ses

dans1 les Cits îLe New-ayrk, tBcostucu et Piadelphl, sottises, et dont la dernière consolation est la
depuais deux ou trois ams, est maintenant expnsé aàNI out-
ruat, au Mtacai's Iutitute, GIradis Rs St. acques, ..
dan, 1l bâtisse ci-dîvanît accueci par la Gauque d'E- Les hommes d'état, les lèisteca, les politiquce,
pae. les uphilosophes emplissent leurs uibliothèq1ues

adissin lejour et dans la Scuir-'Tit.NTE sous 'ii-foc'ios,s, Ie gras volumes do
billet, de saieui, UN ECU. Les artistes sont admis toute espèco traitant do l'histoire des peules,grans-l jl'essais sur les mtoturs, etc. Eli biei, je con-

nais un livre qui, à lui seul, en apprendrait plus
E C O L E DE J O U R nitur l'histoire des nations, lotra fautes, leurs pas-

iVE C JL'V'SIOjN sions "tl" crs te" s"ars Iue tous ces grands ou-
vragcs ensemble. Ce livre précieux est tout

DE LA R 1E SAINT-ULRBIIN. bonnement un recueil des esCricatures anciennes
et louveills, politiques et scciaes. Pour mton

Princic --M. . Phuiliîce, ri-da a cra Ja a cominptc, j'ai rucini iii îl ces recueils rares et j le
rceeure-sitantis.-t a Iia rau,,a ularrie. jchîi.is 'cne le l luriciliii ovrage

yr eirttic.-...- 'ca.c. i et moral dh cila bibliohul. liii Il mi'rrite sct-
ensu.--. .Morri., de 1'Aeadmici iyale d'amiu- ,f!s: c:rcnileaurieu et intrue-

a' 6h aî N. iG. P'atteni, e-dtvant du Bu- tif, c'estceL qIeI j lis:is encore hier, et si voius
druu euiTricau t'ublic ea toulez nc le ermei aiuircai siimlement

Mtmt urIrlaIe ii capiai -tucs des sujitc eue le hias:rd a pla-
Tlit ES n rm's sacuninn ulain. Vous jigerez par làt li nié-

Payabl e 'aeunc r arlies.a rite dc r coletiou tut ecilrce.
tar t n t Cétait d' ia ' !r un atia laîithogr:;phie, tirée

riemiie et nP.i.L.;. unr i at nouar cd'cxemphi i lact
Claiqces,\MatéauLique Lt ta. ucl10 to O en IS!, alors u11e tc t-mar de la fière ippo-

Uparantutu ace porlee ues iti liiéra!ce -lcit prendie loecilecumet soni oat
gea i se àrarenat t emtr r chuJrln ai Il::is- val: ette hillhoraphie re-

P-Il)à£30is ro e rn tbetait un m da nrtelle uie aux cr'-

Unie chuari'e(Ltra pour la Cl.aue DLs. Ii di'uniue fele d'un certcin âge à àqti il c-
:ail les plcus temalres dian!tioss. La ciica-

Il li l lPs rca auat pur le patre cuire avait por litre: Les rreurs d'unae vieillei ctvinc;ué qua'il cua ,i des i cLj'!iaa du eNluaaauu dat, gilillll
'o rd ·k :delinfomr qu'il iiiei L L iI e uait la trncle bel hnneu

ses arrangements pour donner dan.siloACadéiUne ifaisait la cour étaitIle c d'Oréans,[ouis-
édciratio éile a cetlle d'uanecne a utre eole c iCaiada. lilippe. Ierrière eix, se tait u vieillard à

Ayant puli se procurer les services de Mc.Pattcrson ,t-barbe grise, d'une noble et roale figure. il regarda

ce ciuiu adu ¡ute s , .irhicttesicu avec ur intérit uui'nü:ü de trtitesse la Franceo -i

hssuimétrique, la cointruction desicuemias de fer, des ce- iile et hi udressat cuis hpaIle : JO vous ai
uins ordinaires, des canas, aiàrus, paucn et chausies, dit, la chère, nue la cacue sentail totjiiis le

aquedues, viadues et i'samsliuration due rivieraes, baies, hîarceng." Ce sage et notle vieillard, on la de-te., e.
L.e Département de l'Arpenttage et de l'inspection ne vin déjà, était ilenrti IV.

sera pas iégligé eteacaprendra l'Arpccntage,rigomiuué- Les grands hu mil nes de l'appotsition de 1830
ric, VIcanspceuâuo marmie des Itiiers et aui i'at de n'auraient-ils pas très bien lait de s'inspirer d

tuer lusnieuxe.
LeslecturessurIa chimie, la Philosophie et l'listoire cette caricature I

Naturelte seront continuées. QuIelqumes mois plus tard, après le 9 aout
S. PIIILIPPS, 1830, le journal la Caricature contenait dans

PIscIPnL. sa galerie politique et drôlatique un dessei unt
e I 1St. Urbain u moins spirituel, sur leqcuel mes yeux s'arrétéreut

15mliai 1848. éen dplorant de nouvea ul'enseignement muéronu-
Lnulde cette autre pîrophîliquiîue caricature. Celle-

Out1(1,Ue ti1.. a*InCBde, B 1'lin . ci avait pour titre: i)eux jours d'un mariage
sua' rurson. Il s'agissait du mniague de lta

ADANtE WALTON a l'honneur d'inrorner les France avec le lieutenuanut-génémral du royaume,
babitauis de Nicntréal et des eniiros qu'elle a reçu le 9 août 1830. Le premier jour, on voyait

t a aeAI etlS dcI EI SLI N qui sut p s acisi ctéaess Lîr. uis-Philippe donnant galam m ent le bras a à a
porté en Canada. l[elle fiancée qu'il conduisait anu Tuileries, ayant

L'éclat des uances est saliriear, et peut satisfaire s.in d'écarter avec le eu , les pavés des bcri-
talus es gaùLu par nau granîde variété.

Stade. W. prend aussi ta liberté du rappeler snx'da - cades qîi obstr.ant etcare le Cheîn, et l'abri-
mes qu'elle aConstamment en miain tous les articles re. uant avec uto solhiitudo extrème sans tan vieux
quis dans toutes esîcues d'ouvrages de gsât. para pluie le roi Citoyen.

Batisse des Odd Felus Au second jour, la scène conjugale avait bien
2juin, 1818. changé : tout était cassé, culbuté dans la

chambre le la tnnouvelle mariée. un beau livre

SITUATION DEMANDEE. était à terre, déchiqueté, écorné, sali: c'étaitla
Ch•arte. Unea trèsbelle statue était bisée oni

N Françils, arrivant de Franrce, désirerait se pla- imille pièces : c'ctait la liberté. 0 11 voyait le
u cer dîans une famille Canadienne cuoueme dastes- lrui cityen. arîu n gros gouidon, dont il

tique. Ih a servi datas les premlisres cmaisons de Paris et
est porteur d'excellentes recommandations. Il pourrait menaçait la France son épouse, en lui disant:

preidrelsaia des chevaux. S'adresser cc bureau. une fois, deux fois, uuadame, cvulez-vous di-
20juim 1818, vorcer L trous êtes partilemetit libit." '

.n Nest-ca pas là ecore aun aricature bonne

FERMES A LOUER OU A VENDRE a méditer, méaae en 1818?
A dua conditions faciles. S'alreser à En autant quelques feuillets de mon recueil,

itioUAiD, à si. Benoit. j'arrivai à ue sri de caricatures qlui fixèrnt

plus particulièroment mon atention à cause dii gîié.s oit sont supposés être signés par les Péti-
piquant à-propos que leur donnaient les cireons- tionnaires, car il est des noms qui sont écrits de
tances politiques du jour. C'est pourquoi on la même main. Parmi les autres pétitions, il en
ne "ie saura pas mavais r6 ie m'y arrèttir i ci est""i tic contieitent pas uie seule sgnature
quelques instants. Elles sont pleines d'etnsei- réelle ! Ca sont là des faits, enregistrés tea
giements que 'un petit étudier avec fruit. Je lieux olliciels ; et c'est sur unsepblable nombre
veux parler des'scènes de la vie prié et îubali7ue de îiiîinipalitès, c'est sur la force d'un sent-
des aninaux. Après les Français prists pr bîclale chiIre et de semtblables pétilionnaires
eux-mimes il parît que le besoin s'était.généra- I quou n, depuis quelque mois %surtout, tant theo-
mentt fit sentir d'avoir les animaux peints par nés, qutî'onî a formé tanit de plans d'éducation
eux-mêmines. C'est cette lacune qui a été rei- diffîrens et opposés, et que, raisonnant du par-
plie. tciiir ait généialotil est injustement vent

Une page trs-amusante le cette galerie de à la conclItsiions, si injurieuse au pays, que par-
caricatures eti action, mais plus sérieuse It'lle luit la lim est opposée et qu'elle tn'upèr bien
n'eîn a l'air, est celle ou nots voyons les animaux nulle part.
à la suite d'tinse révolte générale, réunis tous au On a lit, on a écrit, on a informé le public et
Jardm-ea-Plates contne ei ute féilration. le Gouvernement que, là où la loi fonctionne,

Las de se voir exlaloiter et calomnier par les l'enseignîemiîenît n'a noucun résultat appréciable,
tyrans du monde, c'est-à-dire les /ommes; forts parceque les écoes saitt trop noibreuses, et
de leur hon droit, persuails que l'ègalité n'est que les lsiîtititsurs sont généralement incapables
pas tn vairtnioi, et que la liberté est une loi de et irop plu payés. Dans un cas particulier, pour
la nature faite pour toits, les animaux se sont et prouver cette triple assertion, on a pris pour ex-
elet coiatitiés en clubs aitoui assemblée dcli- emle les paroises de Saiint-Gervais et de la
bératîte, ain d'aviser aux coyens d'amnlîrer Poiîte-Léîy, uns le district de Quèbec, et oit
leur position politiquea et îttérielle, et de se- a reprèsententé que les Commissaires d'Ecole
couer le joug îles iaitres et îles tyrans (loujours île la preiitre ont, potr toute ressource, à leur
les hmmes.) iloitleiiîin In somme de C325 48. our le sou-

Le texte, rédigé par un perroquet, secrét:ire ten de 1S écules ous leur contrôle, et (lue ceux
île l'assembilce, tous apprend(I que cette révolu- de la Poiitc-Lèvy n'ont quo celle de £365 1a.
lion atimi uale c i lieu, nîoîî-seuleient à l itîsuit 10. pour 13 écoles, ces sommes provenant de
des piissaces étr eres, imais a l'î limimi e leur part respective îe l'octroi législatif et de la
d'un grand nombre d'c uia x qui t'y songiaient coisaioni pouir in même fil.
ias. Ce texto r;ous îippreil, nci Outre, (Iue Ceellnlit, d'après le dernier rapport d'école
l'artiste Grantillo a été cioii poir retracer les le chaciuie ic ces lote parisses, sur lequel il
scènes principales de cet évèiemîeit maale. n éé ipris actionî îpour faire l'octroi l leur part

Coniue das tiites les asselilées delib- al'rente ui fnds législalif, il apperi que la pire-
raites et dans les clubs les mieux oralaisés, on Ml iire paroisse n'a Ile 12 écoles et l'autre 10

proicéda ad'abord à la nominationt i'îun présideiit. et apérati. D'ai il suit ilu les Come issaires
L'lie, s'appuyant sur sa patience à toute ' Eiole le Saint-Gervais ont, à ième la soîmmtîse
épreuve, avait ci quelques voix, mais le renard neîionne ci-haut, une bieî ipas forte part à
qui ci allanit s'asseoir ait pied du bureau avait faire à chacun des Instituteurs des écoles nous
trouvé le moyen de ic se placer ni à la droite, leur cnjitrôle que celle le £18 pnr anniée, et
nri à la gauche, nri ait centre, se glisse a la tribu- qu'il cri est ninsi à proportion pour Icaofîîztmsmi-
ie. Après uvuir loué Pase, so dévouemîent, saires d'école et lue Inatituteirs de la Poi,-,-
il oe espérer quel' honorable candidat qu'il va Lévy.
présenter réîunira tous les sutitiigea. (Moutve- Puis, les Comtiiiissaircs d'école ont, cit vertu
msent marqué d'attention.) de la loi, d'alitres moyens de subvention à leur

Le tmîile, messieurs, dit l'orateur, a lotîes les dispaoîsiiun, tel eîre autres le taux par mois
qualités île l'âne sais en aîvoir les libleses, il exigible pour chlue enfant résidant et âge de
a le pied plus sûr et l'habitude des plus dildiciles. fréquenter les écoles, etc. Ce taux.s'êtend de-
Il a igussi, et c'est à it aiardl 'ci' îigniicatif puis G sous jusqu'à 2 chelns peîdnunt au moins
qu'il le dit, il a seul entre tout ce qui constitue huit mois scolaires, et mme plus pour le soutien
le véritable président de oute assemblée dlib- des Ecoles-ôlodèles. t
rate...... l'indispensable sonnette que vous Or, d'après le dernierrecensenîeît, le nombre
voyez briller sur s poitrine. d'enflis ctn âge de liéqueitier les écoles dans lat

L'assemîblée nie pouvait ni aî trîci ite la force paroiese de Saint-Gervais, c'est-à-dire (liouint
d'îune vérité aussi tiidameitle ile mu!et est tu-cusi dle ri et iu-desaous de seie as,
"in président à l'uîn:îîimîit mois iutit Voix i est le 985. Les Ctmisa;ires d'école,en usant
'âne s'élit donné la ien.disipouvoinpqulitdlèr cl leur ei icfleré np la li, peve

Le iîilet, comîpliiente, prend iimédiate- exiger au moiis linIîoiticié dit taux fixe par la
mîentt îUrSesionu ila îuteuil île la Irebideie'. 2 le laite, -c'st-à.die i clîelin par mois par
Une vritable discussion s'engige, biauie iiît pedant huit mois, ce quîîi leur

Le lîriomocte à la tribune, et au milieu iu lonrer;i une %o il idliinnellede £391 poir
plue grand silence il propose à tous les aimaux la sulwi'tion d Ilstitutirs îes éculei saus
iueî le I contact le lhomme à fIliris, dl vemrsi leur ctrôle. Le nombre d'enîfanîs duit même
%ivre aveti lui dans les vales et vcages c- e, riichiît dans la P

t
oiinte-Ijé vy, est île 1120,

seri île rl'fiiqu e. La erre est grande, dit-il ; et <pri, a I lceliîi par mis pendant huit mois,
les bonnaiiîesm, ialleuaré aitiolniicii, uci-ciiecient fcirmne uoit la sonmîe abhtionnelle de £18 pour
. couvrir. Ce quii laiit leur lorce, c'eat lcur i subvention des lintiinteurs.

îunion. (Rumeurs ci ans divers.) Il n uit | lee Commis:îires d'Ecole de ces doux pa-
donc poit les attluer dans leurs vules ;il vaut rtissa, et il in ct claini d'une manière propr-
ilieux les nietteire. lors( Le ses irailles, tionuelle le toute les autres, ot done ou peu-
humCe cutrue imuinîcî/alne vaut gureiic. I'oraleur vent avoir a leur disiiition, pour le soutien des
fait u tulabla un.iéiergique uils lier bonheur cque ecoiîle.e muis lotir î'antrôle, une somme plus que
donne l'indépe ndance. Ses îmales aicceints, se.s double de clie qu'on représente comme étant
paroles à la liais si sages et si nobles ont cons- la seule dont ils puissaniit faire tusage pour cette
tamimnent cativ l'auditoire. Le ci ro f lil. Ce n'est pas tout ; en vertu les disposi-
l'éléphant et le bulle déclarent qu'ils nî'ont rieLi lions île la 1Se clutise île la lai, les Commissai.
à ajouter, et renonceut à la parole. res d'Ecole peuvent enctore nvoir pour cette

Le chicii,iuscrit le ecod, nrepreî îe liire même ti uinite partie des revenus annuels le la.
l'éloge de la vie civiisée. Il vale le lîbo r fubriqîîe,dispsitions dont on fait sagement usage
dotestique, les joies de l'autlaclencît et de la dans hliiiieirs iaroisses. L'octroi législatif est
fidélité. A ces iiiots il eut violeîîmîîent uiner- donc plus qu'égslé par la cotisation pour écoles.
rompu par le loup, par la ichyne et par le tigre. Voilà commeîî on s'appuisie exelitaivemenît sur
Ce dernier d'uni bond prodigieux, s'elance à la des données partielles et lbiisses, pour faire per-
tribune ; son regard estcieirnbîle. MM. les ani- dre oute coîlimnce en la loi actuelle des écoles,
nmauX civilisés se regardeit avec ellioi. Le et ce eîn vîue d'un tableau statistique contenant
liévre se sauve. celles qlui ont oîtenui leur part le l'octroi législa-

L'orateur jette un cri de guerre. Il veut la tif pour les derniers six mois de 1846, qui dé-
guerre, il aime le saig; il faut se délivrer des montre lout le contraire. Vailà comme, en dé-
làcIes et des traîtres. D'ailleurs, la guerre pit des faits et des clîilfres, les détracteurs de la.
seule, cite guerre d'exterminiation amènera cette loi des écoles, troimîpés ou tronmpeurs, reprèsen-
paix que tait d'imîîaux appellettde leurs veux, tent tout à son désavaitage peur la rendre impo.
et qui réalisera 'age de l'égalité, deola libertéet pulaire et inutile.
de la fraternité. (Setiation.) Mais si, à ces observations, on me dit que les

(./ continuer.) Commissaires d'Ecole des deux paroisses ei
-- ----- -- question n'ontt pas prélevé le taux iiensuel fixé

RAPPORT SUR L'EDUCATION PRINMIAItIE. et voulu par le 12e article du la 2le clause de la
loi des écoles, ja rpondrai qu'ils avaient le

onSERtvATIoNs GfNflRI.ES. pouvoir qu'ils avaient mme pour devoir de le
(Suite.) lfaire, dans Iittrét îles etifats des contribuables'

(Set c'est tout ce diont j'ni besain eut ce momentt
Sur 339 municipalitésascolairesareconnues par pour réfuter lallégué; car ce devoirimposé nux

la loi, îles hîabitans de 32 pétitiirmîèrent le der- Cn uissires d'Ecole est un fhit constaté par
nier I'arlement dans sa dernière Sessioni ns su- les disiositions de la lui, qui sont à ce sujet au
jet de la lai actuelle des écoles. Sur ce nombre moins claires et explicites, et un fait vauti mieux
de plétitions, 22 demandaient la rèvocationi île que tons les argu;iens. Il faudrait datte atsi
la loi satis sublilution, à l'exception d'une seule buer aux Coinissciires d'Ecle, et non à la loi;
et 10 demandaient de faire subirâ la loi certainssi le taux par mois n'avait pas été prélevé'ett
aiendemens qui, pour la plupart, étaient de na- itelques localités, pour le soutien des écoles.'
titre à renforcer ses princiics. Ces pléitioie, Je connais des paroisses où, les habitants ayant
dont 18 furet présentées oit Chramulbre par Md. é16 consultés eu préalable, les Commissairesë
J. Laurin, étaient principalement du diitrict de d'Ecolcs ont prélevé la maximum u taux .men-
Québec et des Trois-Rivières ; Il contiennent suel, c'est-à-dire la somme de 2 cholins tpar
en tout 274 nome dont 8 oseulement rouit si- mois pour chaque enfint résidant en âge de fré-


